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LIGUE DU ST-NOM, 
PAROISSE ST-PIERRE 
ET ST-PAUL 

Deux déjeûners spéciaux sont. à 
l'affiche pour les membres de la Ligue 
du Saint-Nom au mois de mars et avril. 

Le 12 mars, ce sera une rencontre 
mixte avec les Dames de S te-Anne de la 
paroisse St-Pierre et St-Paul. Le con­
férencier invi.té sera le Père Raymond 
Laframboise, aum.onier à la prison de 
Borde~ux près de Montréal depuis sep~ 
tembre, 1977. Le sujet de sa causerie: 
Comment présenter la foi à de jeunes 
délinquents. 

Ce déjeûner-causerie sera ouvert au 
public et aura lieu au cafétéria de 
l'école St-Pierre à 81): 30. La confé­
rence suivra à la grande salle de 
l'école à 9h:30. 

En avril, il y aura un dêjeûner père 
et fils. On remettra aux jeunes des 
équipements de sport d'été, surtout le 
baseball et le tennis. 

Au début de mai, ce sera l'élection 
et l'installation des officiers. 

LE COMITE DE VIE FRANCO­

AMERICAINE VIENT A l.EWISTON 

EN AVRIL POUR LA PREMIERE 

FOIS EN HUIT ANS 

Le Comité de Vie Franco-Américaine 
propose de tenir huit réunions pendant 
1978 à divers endroits en Nouvelle­
Angleterre. 

Voici le programme des réunions: 
Le 10 mars, a Lowell, Mass. ; le 7 

avril , à Lewis ton; le_ 12 mai, à 
Nashua, N.H.; le 23 juin à Woonsocket 
R.I.; le 8 septembre à Hartford, Conn. 
le 6 .octobre à Burlington, Vt.; le 3 
novembre à Pawtucket, R.I. et le 1e 
décembre à Manchester, N.H. 

Le Com.i té de Vie est la fédération 
qui rassemble tous les éléments Franco 
à travers la Nouvelle-Angleterre. 

Les membres du Comité qui demeurent 
dans le Maine sont Adelard Jan.elle, 
Paul-J. Fortier, Albert Côté, Lionel 
Dugal, Donat-B. Boisvert, Paul Paré 
et: Madeleine Giguère de Lewiston, et 
Gérard Janelle. 

L'assemblée de Lewis ton aura lieu 
au Multi-Purpose Center dans l'après­
midi du 7 avril, un vendredi. On 
aura plus de renseignements dans un 
avenir proche. 

"ACCENT ON FASH ION" 

RAYMOND R. BlANCHETTE 131 LISBON STREET 

OWNER LEWISTON. MAINE 04240 

Tel. 207 - 784-4201 

"DIABLES FRANCAIS" 
LEWISTON HIGH SCHOOL 

Les Diables français à Lewiston Righ 
sont très occupés avet.:: plusieurs 
affaires. 

Un de nos projets qu'on a fait à 
Noël était d'aider les membres de notre 
département professionnel à préparer 
des paniers avec des cannes de Noël 
avec les most "Joyeux Noël" et "Bonne 
Année" écrits_ en français. 

A ce moment, on se préprare pour tme 
vacane à Québec en avril. Tous les étu­
diants sont très excités au sujet de 
ce voyage. 

Nous sommes aussi très occupés avec 
le premier symposium français au Rates 
College les 8 et 9 avril. Notre club 
français a la responsab~lité de coor­
donner une exposition d'art composé 
d'objets d'art de chaque école dans 
cette région. 

Tout va bien pour les Diables 
français. 

-Diane Godin, prés. 

CU.li AW«:0-AMERICAIN 
Les -1>res du Club Franco-Amér­

icain dont: J.:e nom officiel est: 
Ligue ~olitiqbe Franco-Américaine, 
se ras.semblent le deuxième jeudi 
du mois au Club situé à 413, rue 
Lisbon. 

r·······•······---------·-·•·········, 
APRIL IN PARIS 

le 15 au 23 

DUBE TRAVEL AGENCY 
263 Lisbon St. 
Lewis ton , Me 

tel: 784-2916 

.A 

Visitez cette ville magnifique 
pendant: le meilleur temps de 
i• année. Voyez le Paris histo­
rique et le Paris moderne. Le 
petit-déjeûner à chaque jour, 
autobus à Boston, vol direct à 
Paris, et plus. Les places 
sont limitées ,donc réservez tôt 
avec un déprit de $100. 

Prix: $525 par personne 
chambre double 

Venez avec Rosaire Hallé pour 
.tm voyage magnifique! ! ! 

·•········ ................................................................... -

~H JfasJ ion~ 

109 l1sbon St., Lewis ton 

Lorraine Sinclair, prop. 
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LES MARCHANlfS DE BONHEUR 

La partie de cartes annuelle des 
Marchandes de Bonheur aura lieu au 
début de mai. D'autres renseigne­
ments seront ~noncés plus tard, 
selon la présidente, Mme William i.:a:ax 

' Lauzé. 
Les activités régulières des 

Marchandes sont comme suit: 
Mars, le 9 à 2h:OO, visites au 

Foyer Marcotte; le 14 à 7h:30, 
assemblée mensuelle; 30 mars, 
Beano pour les résidents du Foyer 
Marcotte. 

Avril, le 6, visites au Foyer 
Marcotte; le 11, assemblée .ensuelle; 
le 2 7, Be.ana pour les résidents du 
Foyer Marcotte. 

CLUB MUSICAL-LITTERAIRE 

Fondé en 1888, le Clal> llmi~­
Litœraire conl::inue i exiacer dans 
les aêae salles où il fut: fondé 
c'est à dire dans le College BI;ck, 
156, rue Lisbon. Ce local sert: 
aussi d'endroit: de rencontte pour 
l 'Uoité Franco-.Aaericaine et: plus­
ieurs aut:res organisat:f.oas. 

Les assemblées du -ical-Lit:­
t:éraire dont: la devise �~� 
toujours "S' intru1.re en s' aausan.t:" 
ont lieu le deuxièa, -rcrecll da 
aois. 

Pèlerinage Fruu:o-Américaûi 
de la 

li aurelle-Aacleterre 
En souvenir du 170c anniversaire 

de la nomination de 
Monseigneur DeCheverus comme 

premier l:vêque de Boston 
orc;m.isE par 

le frire Gérard Brassant.. ai. et 

coontonnE par le Père Georges Bissonnctte. a.a. 

Visites à Lourdes_ Bordcaus. 
Rouen. Lisiemt et Paris 

da 3 au 17 ao'at uns 
Pour réserver a. place il faut commmûquer 
avec le frire Brassard à l'adresse SIIÎTallte: 

Boîte Postale 291 Utn9. 

Cambridc•. 11A 02131 
Télépbanc 617---7800 
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LE FESTIVAL S'EN VIENT 
LA GRANDE 

PAR LETTE 
Le Festival Franco-Américain de 

1978 promêt déjà de surpasser celui 
de l'an dernier. 

Comme l'année dernière, le Festi­
val aura lieu la · dernière semaine 
de juillet au Parc Kennedy à Lewis­
ton. Et comme l'année passée, il y 
aura de la musique, de la danse, du 
sport, de l'artisanat, de quoi à 

• manger, de quoi à boire --- ça sera 
vraiment de quoi à voir! 

Saviez-vous qu'en 1977 plus de 
65,000 personnes ont participé au 
Festival pendant les six derniers 
jours de juillet. Ils sont venus 
à Lewiston de 27 états américains 
et de trois pays étrangers. Cette 
année, nous aurons encore plus de 
visiteurs. 

Le Comité du Festival et son 
équipe travaillent sans ralentir 
depuis que le Festival de l'an der­
nier est fini pour préparer le pro­
chain Festival Franco-Americain. 

Une jeune Franco-américaine, 
Véronique Morency, est en train 
d'organiser une troupe de danse 
folklorique. Elle a passé six 
semaines à Montréal dernièrement 
avec Les Sortilèges, les danseurs 
qui ont contribué tellement au Fes­
tival de '77. Mlle Morency, qui 
fait partie de l'équipe permanent 
du Festival, a aussi participé au 
Carnaval-Souvenir de Chicoutimi les 
17 et 18 février, tout ceci grâce à 
un octroi du gouvernement du Québec. 

A part la danse traditionelle, 
Mlle Morency a été exposée aux tech­
niques d'animation, au folklore en 
général et à l'artisanat du fléché. 
Elle est revenue à Lewiston pleine 
d'enthousiasme et prête à commencer 
avec nos jeunes tme troupe de danse. 
Ce sera la première troupe de danse 
folklorique franco-américaine et si 
vous connaissez des jeunes qui pour­
raient s'y intéresser, contactez 
Ml.le Morency au Multi-Purpose Center. 

1 
C'est justement au Multi-Purpose l 

Center sur 1~ rae Birch que le bu­
reau du Festival se trouve. Nous 

.lllffllllllllllllllllllllllllllllllllUIUlllllllllllllla 

128 lisbon street 
lewiston, maine 04240 
207 783 7722 

784 3780 

011111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

sommes là tous les jours, n'hésitez 
pas de venir nous voir. 

Pour 1978, l'Unité va répéter le 
fameux Café C'est Si Bon qui fut si 
populaire pendant le Festival de 
1' an dernier. Le menu aura encore 
vos favoris: cretons, tourtières·, 
pâtés au saumon, soupe aux pois, 
crêpes, du vin et des fromages, des 
pâtisseries. 

C'est Richard Charette, président 
actuel de l'Unité et gastronome ex­
traordinaire, qui est en charge du 
Café C'est Si Bon encore cet te année 
Vous pouvez donc vous attendre que 
ça sera si bon. 

Le Comité du Festival est fier 
d'annoncer que nous aurons la visite 
pendant le Festival des membres de 
la Chorale Universitaire de Caen, 
ville normande en France. Ces 
jeunes chanteurs seront ici pour 
trois jours et donneront deux con­
certs pendant leur séjour au Festi­
val. 

Nous aurons aussi la visite d'un 

groupe de jeunes étudiants franco­
phones de la Saskatchewan. 

Dans le domaine de l'artisanat, 
on est en train de préparer une ex­
position de catalognes avec démon­
strations sur métier. Ce sera la 
première fois aux Etats-Unis qu'une 
telle exposition de catalognes est 
montée. Des tisserands de partout 
vont venir ici voir comment on fait 
des catalognes. 

Pour monter une telle exposition, 
on est à la recherche de catalognes. 
Si vous en avez et vous pouvez nous 
les prêter, contactez-nous au Multi­
Purpose Center. Ca va nous aider 
beaucoup. 

Plusieurs activités qui ont été 
un grand succès l'an dernier seront 
répétées cette année. Il y aura un 
Vin et Fromage comme 1' année passé, 
il y aura une grande parade le di­
manche suivi par un concours de 
corps de clairon, il y aura un 
souper aux fèves, de la musique tous 
les soirs et une grande soirée 
franco-américaine le samedi soir .. 

Ml,~; si- le mois de juillet semble 
encore loin, le Festival Franco­
Américain s'en vient. Il s'en vient 
vite et il faut l'aide de tout le 
monde pour que ça soit un succès. 

PAR UN DE SES VICTIMES 

(PAUL PARÉ) 

A tous les printemps, le peuple 
franco-américain semble tomber 
victime de cette maladie très 
contagieuse connue sous le nom 
de la Grande Parlette. 

Selon le Dictionnaire œdical 
illustré Lamousse, cette maladie 
se reconnaît par un désir incon­
trolable de vouloir parler. Les 
personnes de tout âge en sont 
atteints, et le mal se manifeste 
surtout sous la forme de collo­
ques, de conférences et de con­
grès. Le seul remède, reconnu 
comme efficace,est l'action. Le 
Dictionnaire médical Lamousse 
rapporte qu'il y a très peu de 
guérisons chez les Franco­
Américains. Tous qui tombent 
victimes de la Grande Parlette 
demeurent marqués pour le reste 
de leur vie. 

Cette année on s'attend à une 
attaque de la Grande Parlette 
plus féroce que jamais. 

Selon les autorités au Centre 
du Contrôle de la contagieuse 
Grande Parlette à Atlanta, Geor­
gia, les colloques sont les 
symptômes les plus graves de 
cette maladie. Ces experts 
basent leur opinion sur l'ex­
périence très scientifique 
tentée il y a deux ans à Bedford, 
N.B. On avait enfermé une 
quarantaine de Franco-Am~ricains 
dans un :1ôtel pendant trois 
jours. Malgré le luxe, la bonne 
nourriture, le recueillement et 
la méditation, personne ne put 
échappé à la Grande Parlette .. 

A main tes reprises, on essaya 
d'injecter une dose d'action, 
mais les participants au col­
loque avaient apparamment 

développé une défense et l'action 
fut inefficace. 

Depuis ce temps, la science n'a 
pas trouvé un moyen de combattre 

suite à la page 4 N'oubliez pas; le Festival s'en vient!,._ __________________ ,. 
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RENE'S SHELLS 
SELF- SERVE FULL SERVICE 

603 Center Street 248 Main Street 
Auburn, Maine LewisJon, Maine 

784-8342 783-0058 115 Pl~E STREET LEW1sroN, ME 


